
Le nouveau visage de Jules !      

    

Après la soirée privée organisée lors de la 
Chandeleur, la routine a repris son cours 
paisible dans le  « Café des Sports », le fief 
du « Toekomst wallon ». La tenancière 
Fifine attend, avec une certaine impatience, 
les retours de Jan et Jules et surtout leurs 
premiers  commentaires. Ces deux 
inséparables amis de longue date, à 
l’humour pétillant, ont assurément changé 
de regard. Jules tout particulièrement. 

 

 

Ce lundi 8 février, Jan fut le premier à gagner l’estaminet colombophile, esquissa un sourire 

malicieux à la vue de Fifine. Il avait pris son ordinateur portable ce qui, de prime abord, 

intrigua la tenancière. 

- Jan.  Bonjour Madame, quel plaisir manifeste de vous rencontrer ! 

- Fifine. Bonjour Jan, mais dis donc, ton langage est bien particulier. 

- Mais Madame vous m’avez récemment retourné comme une crêpe aux yeux d’amis 

qui me sont chers. 

- Ah bon ! Je me souviens vaguement… 

- Oui Madame. Ces amis m’ont quelque peu, et c’est peu dire, taquiné en immortalisant 

la procession aux chandelles sortie de votre imagination fertile et débridée. Les clichés 

qu’ils ont pris sont suffisamment significatifs et éloquents. 

- Jan, je ne te reconnais plus. Jules… 

- Non Madame, je n’ai pas eu le moindre contact avec mon précieux ami Jules depuis 

l’intronisation du rite colombophile de la Chandeleur. 

- Tiens quand on parle du loup… 

A cet instant précis, Jules, endimanché, fit son apparition d’un pas alerte. Tous les regards 

convergèrent derechef vers lui.  

- Jules. Bien le bonjour à vous tous. Ce n’est plus une soirée privée à ce que je 

pense ? J’ai certes pris le temps de vérifier, aucune indication ne m’interdit de 

gagner cet endroit. Veuillez m’excuser au cas où j’importunerai… 

- Toi aussi ? 

- Mais que veut donc dire cette expression ? 

- Toi aussi, je ne te reconnais plus. 

- Je suis particulièrement surpris et à la fois heureux de vous l’entendre dire. 

- Salut Jules, je suis content de te voir ! 

- Moi de même, mon compagnon d’infortune. 



- Une semaine sans aucune nouvelle, aucun signe de ta part. Aucune réponse à mes 

mails. Je tombais toujours sur ta messagerie. Une voix féminine répondait sans cesse 

« Jules ne peut répondre… » mais ne m’invitait pas à formuler un quelconque 

message. 

- Rien de plus normal. Pour donner suite aux différentes invitations de la 

Chandeleur, j’avais décidé de couper les ponts. 

- De couper les ponts ? 

- De couper les ponts ? 

- Oui, vous avez tous deux bien entendu, c’était inutile de répéter Jan.  

- C’est une mascarade 

- Absolument pas. 

- Mais pourquoi Jules ce silence radio ? 

- Pendant une semaine, j’ai choyé mon épouse. 

- C’est super Jules ! 

- Ca alors ! Qu’as-tu fait ? Tu es allé en pèlerinage à Ostende ? Tu m’as toujours dit que 

te femme aimait cette plage, ce qui te permettait de fréquenter les journées fédérales. 

- Jan, tu es un devin. Aux innocents… les mains pleines en quelque sorte, mais tu 

t’es trompé de lieu de destination. 

- Ah bon ? Où es-tu allé ? 

- Au Touquet ! 

- Au Touquet-Paris-Plage ! 

- Certes, j’ai effectivement gagné la « Perle de la Côte d’Opale » pour notamment 

offrir et faire découvrir à Berthe les bienfaits de la thalasso. Je m’occupe de ma 

femme, moi. 

- C’est magnifique pour Berthe. Jules, tu es un amour de mari ! 

- Godverdomme, ne dis surtout pas cela à Wilma. Tu lui as fait faire des 

gommages ? Ca coûte cher ? 

- Jan, fais attention à ce que tu dis. 

- La procession n’a pas été suffisamment efficace pour lui. Il est vrai le pommeau 

accaparait toutes ses pensées. Jan, on ne compte pas quand on aime. 

- Ca c’est vrai ! 

- Tu te prends pour la Mère Denis, Fifine.  

- Oh !  

- En réalité, j’ai fait une pierre deux coups. 

- Je te reconnais bien là, qu’as-tu tiré ? 

- Attention à ce que tu pourrais dire. Un ami français que tu ne connais pas m’a en 

réalité invité à l’accompagner aux journées nationales françaises, j’ai profité de 

l’aubaine pour montrer ostensiblement à mon épouse que je pense à elle avant les 

pigeons. D’où le petit séjour balnéaire en amoureux. Et ce n’est qu’un début. 

- Prends de la graine, Jan. 

- Je la réserve pour mes pigeons. Ainsi, tu es allé à l’équivalent français du 

« Stuurboord Hangar 26 » anversois ? 

- Quand tu dis équivalent, tu te mets le doigt dans l’œil jusqu’au…  

- Ca va, j’ai compris ! Et pourquoi ? 

-  Un seul mot pour qualifier l’organisation : « impeccable ! ».  La classe, oui la 

classe ! 
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- Raconte-moi. 

- Un cadre en quelque sorte magique. Un hall d’entrée immense accueillait les 

participants. Il y avait foule, des exposants... Et pourtant tu dois savoir que la 

France, ce grand territoire, ne recense que quelque 12 000 affiliés, soit 50 % du 

nombre de pratiquants en Belgique. Toutes les salles étaient magnifiques, 

moquette sur le sol, mobilier de style. 

- Tu as aussi l’âme d’un antiquaire… 

- Non, mais j’apprécie le beau. Un amphithéâtre servait en plus de cadre au 

congrès. 

- T’as mangé ? 

- Je te l’ai déjà dit, ton estomac te perdra. Mon ami m’avait invité, ce fut excellent. 

- Tu as vu des connaissances ? 

- Quelques-unes dont trois membres du CAGN. 

- Tu me fais peur, c’est quoi ce signe.  

- Ce n’est pas le GIGN, le Groupe d’intervention de la Gendarmerie nationale, 

mais le Conseil d’Administration et de Gestion National, nique-douille ! 

- Je commence à retrouver ton langage familier et naturel. Quels membres finalement ? 

- Les deux mandataires francophones et le président national. 

- Une solide représentation officielle belge relevant d’un échange de bons procédés. 

- Si tu le penses. En tout cas, les Français ont vu le président national sous un 

aspect qu’ils ne connaissaient pas. 

- Ils ne le voient pas souvent. 

- Admettons… 

- Et du côté officiel français ? 

- Le député-maire a assisté en partie au repas du samedi, est revenu le lendemain 

remettre différents prix et clôturé les journées en adressant aux dirigeants 

français que Le Touquet est disposé à les accueillir à nouveau. Mais en fait, 

pourquoi as-tu pris ton ordinateur ? 

- Je souhaite te montrer quelque chose. 

- Je me méfie, tu ne m’embarques pas sur des sites « osés » en tout cas. 

- Tu crois que la KDBD-RFCB est un site osé ?  

- Non évidemment. Qu’as-tu trouvé ? De nouvelles perles ? 

- Tu ne peux mieux dire. C’est à propos de Fugare. 

- De Fugare ? 

- Tu sais le site fédéral est polyglotte comme l’indiquent les quatre drapeaux allemand, 

britannique, français et hollandais au bas de la page d’accueil. 

- Oui, je t’ai déjà fait remarquer ces drapeaux. 

- Le texte d’invitation pour Fugare était en néerlandais dans la version française, en 

français dans les trois autres. Cela a perduré quelques jours avant qu’un rectificatif ne 

fut apporté. 

- Ce n’est pas vrai ! Mais c’est fou ! La fédé va peut-être devoir engager un 

spécialiste en communication ? J’ai entendu un certain bruit… 

- Tu te fous de moi ! 

- En tout cas, c’est comme au Château du Belvédère ou au Kasteel Belvédère si tu 

préfères. 

- Je ne dispose pas d’entrées royales, mais néanmoins que veux-tu dire ? 



- Le Roi Albert et la Reine Paola ont envoyé des remerciements suite au décès de 

Paola… 

- Fabiola risque de rigoler ! 

- Elle est décédée, le sais-tu ? 

- Je le sais, je ne suis pas tombé de la dernière pluie ! 

- As-tu autre chose en magasin ? 

- Oui, un site chinois.  

- Un site chinois ? 

- Oui assurément. 

- Mais je ne lis pas et parle encore moins le Chinois mandarin. Montre-moi ta 

découverte. 

- Ce site a publié quasi en live un reportage sur la remise de prix en Belgique organisée 

par une firme commerciale. Par contre, sur le site officiel de la firme, le délai fut 

beaucoup plus long  pour les visiteurs belges. Cela pourrait-il être une question de 

décalage horaire ? 

- Tu te fous de moi ? Business oblige mon vieux. 

- Regarde les compositions de table, les différentes photos. 

- Cela dégage un parfum de relations obligées et très intéressées. 

- Un salon où il est de bon ton de s’y trouver à tout prix au bon moment si... 

- Je ne souhaite pas entendre la suite. 

- Dans ce cas, je vais te montrer une annonce de vente. 

- Une annonce de vente ? Tu me provoques ?  

- Absolument pas… c’est pour le Télévie. 

- Cela prend une dimension toute différente à mes yeux. 

- Je le savais Jules. Mais, si tu es intéressé, dépêche-toi car le compte à rebours est 

lancé. 

- En tout cas, on wèt todi quand dj’su pin, on n’wèt mauy dj’a swsé. Je régale. 

- Jules, je te reconnais maintenant. 

- Merci Fifine de m’avoir réveillé. 

 

 

Santé ! Gezondheid ! A la prochaine ! 
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